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A mes deux très chères Jens :

Jennie King Eldridge, qui était à mes côtés à la soirée
fatidique du bureau, où cette histoire a commencé…
Et Jennfer Hill, qui était là pour le deuxième volet :
Une femme mariée en banlieue.

Et, comme toujours, pour Mark, Morgan et Brody
avec amour.



1
Trente-huit.
C’est bien moi, Tracey Spadolini.
Je fais du trente-huit.
Incroyable, non ?
Attendez ! Je ne parle pas de ma pointure, mais de ma taille !
Je rentre dans du trente-huit, sans forcer, sans gaine ni culotte spéciale pour ventre plat, et je vous promets que je ne retiens pas ma respiration !
Et toc !
En commençant mon régime au début de l’été, je pensais perdre environ dix kilos, mais une fois sur ma lancée, j’ai continué à maigrir un peu. Aujourd’hui, j’en suis à moins douze, grâce à une alimentation équilibrée, de l’exercice et aussi, il faut bien l’avouer, grâce à mes merveilleuses petites pilules roses.
Mais non, pas des trucs prohibés achetés dans des arrière-boutiques louches. Ce sont de vrais médicaments prescrits par mon médecin pour prévenir les horribles attaques de panique dont j’ai été victime cet été. Selon le pharmacien, il peut y avoir quelques effets secondaires assez désagréables, dans le genre constipation, ballonnements ou diarrhée. Sympa, non ?
Autant vous dire que les premiers jours, je ne me suis pas beaucoup éloignée de chez moi, craignant une déroute intestinale en pleine rue. Mais grâce à Dieu, je n’ai souffert ni de gargouillis gênants ni de crampes abdominales. Au contraire, non seulement les petites pilules roses ont calmé mon anxiété, mais elles ont eu l’effet inattendu de me couper l’appétit.
Mon copain Buckley les appelle « mes petites pilules du bonheur ». C’est lui qui m’a convaincue de consulter un psy après les crises d’angoisse que j’ai eues par le passé. Je croyais qu’elles étaient dues au fait que Will, mon ex-petit ami, m’avait abandonnée. En réalité, il a quitté New York pour participer à un festival de théâtre, mais j’ai vécu son départ comme un abandon.
Le Dr Schwartzenbaum pense que cela a sans doute aggravé et précipité mon inclination à la panique, mais que je souffre de toute façon d’un dérèglement hormonal. Elle doit avoir raison, car depuis deux mois que j’ai commencé le traitement, je n’ai eu qu’une seule crise. Et je n’ai quasiment plus faim, quel plaisir !
Voilà ! Vive les pilules du bonheur !
Pour en revenir aux vêtements, je voudrais que vous me voyiez en ce moment ! Je porte une robe rouge vif, dont le bustier fait joliment pigeonner ma poitrine et affine ma taille. La jupe, un grand volant taillé dans le biais, virevolte autour de mes hanches avec grâce. Cette robe aurait été totalement impossible à porter avant l’été, mais j’ai maigri de la poitrine comme du reste, et cela ne me chagrine pas du tout, bien au contraire !
J’admire mes clavicules apparentes. J’en ai tellement rêvé, de ces clavicules ! Pour moi, c’est le comble de la minceur. Vous n’avez jamais remarqué que toutes les actrices et les top models ont des clavicules visibles ? A chaque cérémonie ou défilé de mode à la télé ou dans les magazines, je ne regarde pas les robes, mais les os des stars !
— Tracey ?
C’est Kate Delacroix qui frappe à la porte de la cabine d’essayage où je m’admire en ce moment.
— Elle me va ! je hurle de joie.
J’esquisse un petit pas de danse et les nombreux miroirs me renvoient l’image d’une jeune femme mince et jolie dans une robe rouge faite pour elle. J’ouvre la porte et Kate en profite pour passer sa tête blonde.
— Waouh ! Tracey, tu es supercanon ! Vraiment ravissante.
Ravissante ! Il n’y a qu’elle pour utiliser des mots aussi désuets avec une telle sincérité. Ce sont ses origines sudistes, sans doute. Je suis un peu gênée qu’elle m’ait surprise en train de m’admirer sans vergogne. Hypocritement, j’adopte un air hésitant, regardant ma silhouette d’un air critique :
— Finalement, je ne sais pas… Oui, ce n’est pas mal, mais…
J’ai les clavicules qu’il faut pour fouler un tapis rouge, mais je ne suis pas une actrice. J’ai beau chercher le défaut caché, je sais que je suis superbe et je n’arrive pas à éteindre la petite flamme de joie qui danse dans mes yeux bruns, ni à empêcher le coin de mes lèvres gercées de se lever dans un grand sourire. Gercées, mes lèvres ? Bon, d’accord, je ne suis pas parfaite. Je suis tellement focalisée sur ma taille que j’en oublie des détails comme celui-ci. Je prends note mentalement de passer à la pharmacie pour acheter du baume hydratant pour les lèvres.
P.S. Prendre aussi rendez-vous pour une épilation.
P.P.S. Et pour une bonne coupe de cheveux.
Retour à mon « ravissant » reflet dans la glace. Cette robe rouge me va mille fois mieux que le chemisier de soie gris que Kate m’a offert et qui a dû lui coûter une fortune. Elle fait toujours des cadeaux moches et hors de prix. Elle aime les choses chères, mais elle a mauvais goût. En tout cas pour les autres. Elle adore le gris et les couleurs un peu passées, et ça lui va très bien. Ça met en valeur ses lentilles de contact vertes et son bronzage permanent, alors que sur moi, ces couleurs éteintes me donnent une mine de déterrée, un peu comme sous une lumière trop vive. Bien entendu, j’ai dit à Kate que j’adore le chemisier, mais je le porte le moins possible. Uniquement pour faire des courses au rayon femmes de chez Bloomingdale. C’est un endroit où vous avez autant de chances de rencontrer un petit ami potentiel que le samedi soir sur Christopher Street à Greenwich Village.
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Ca y est, je suis officiellement une « ex » et ma vie est digne
de celle d’une héroine de Sex and the City |

Je ne sais pas par quoi commencer :

Soirées dans les clubs hyperbranchés de New York...
Virées dans les magasins hip de la ville-qui-ne-dortjamais...
Coaching de mon meilleur ami Buckley pour comprendre
comment fonctionnent les mecs. ..

J'ai méme un admirateur secret qui me fait des cadeaux

de folie — de vous & moi, mon boss y est sGrement pour
quelque chose...

Vous |'avez compris, j'ai fout pour étre heureuse, ou presque...

Wendy Markham a su conquérir un public a travers le monde
entier avec déja plus de quarante romans. Cet auteur passionné
écrit aussi bien des romans que des scénarios pour la TV et le
cinéma. C'est a New York, sa ville de prédilection, qu'elle met en
scene une EX pas comme les autres !
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New York

n‘a plus

de secrets
pour I'EX
la plus IN
de la planéte !
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